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B I BLIOGRAPHIE 

Les Explosifs dans les Mines. Rtttde pratique de leu,· emploi et de 
leur reglemenlation, par L . MARTEL, ingén ieur civil des Mines, 
professeu r d'Exploitalion des mines à l' Ecole des Maîtres-Mineu rs 
d'Alais. Préface de M. DouGADOS, inspecteu r général des Mines . 

In-8• de v11-1 83 pages, avec 52 fi g ures. 

. r . Prix (majoration comprise) 12 f 

(H. DuNOD el E. P1NAT, Editeurs, 
47 et 49, Quai des Grands-Aug usti ns, Paris, VI0

.) 

Voici un excellent manuel de vulgarisation; depuis une 
vingtaine d'années, la question des ex'""I)losifs dans les mines 
est pa rticulièrement à l'ordre d u jour; les travaux entrepris 
dans les divers pays ont fait l'objet de multiples publica­
tions; l' ingénieur spécialisé en la matière doit les pôsséder. 
mais le livre de M. Martel résume d'une façon substantielle, 
sans préliention et avec méthode, l'état de nos connaissances 
d'après les derniers travaux publiés (études et expériences de 
Liévin, F rameries, de la commission française du grisou, etc.) 

L'auteur étudie successivement l'emploi des explosifs en 
général , les explosifs utilisés en milieux non sujets à explo­
sion, les explosifs pour mines poussiéreuses ou grisouteuses; 
il consacre ensuite un chapitre spécial au tirage des mines 
par l'électricité, un autre au transport et à la conservation 
des explosifs; enfin un dernier chapitre renforme les notions 
essentielles sur la fabrication e t l'encartouchage des explosifs 

de mines . 
Une abondante bibliograph ie renseigne , après chaque cha-

pitre , les publications d'expression française relatives à la 
matière et permet au lecteur, désireux ·d 'approfondir tel ou 

· tel suj et, de se reporter aux ouvrages originaux. 
A propos des explosifs pour mines grisouteuses et poussié­

reuses l'auteur signale que, pendant la guerre, le nitrate d'am-



332 ANNALES DES MINES DE BELGIQUE 

moniaque devant être réservé à la fabrication des explosifs 
de guerre, l'administration française a été conduite à autoriser 
provisoirement l'usage d'explosifs n ouveaux appelés carbites. 

Les compositions données reproduisent les dosages bien 
connus ,des carbonites, auxquelles il est difficile d'at tribuer 
le caractère de nouveauté. 

Les extraits de règlements français contenus dans le re­
cueil sont accompagnés de considérations en expliquant 
l'origine, l'esprit et le but, chose qui rend la lecture beaucoup 
plus facile. 

Ao. B. 

Le Mouvement des Combustibles minéraux sur les Voies navigables 
belges. Etude economique et cartes, par A. D ELMim , in gén ieur 
princ ipal des Mi nes . (A. D ENIS- NAR CISSE , édite ur des A n nales des 
111ines, à Bruxelles.) vi-93 pages, 6 figu res , 2 ca rtes en coul eurs , 
hors-texte . 

PI"ix ( maj oration comprise) . 9 fr . 

Les tran sports des combus tibles par bateaux on t pri s , en Belg ique , 
uo e g ra nde im por ta nce et ont accentué la cai·actéri stiqu e du mar ché 
charbon n ier belge . 

Le charbon a llema nd , importé pa r le Rh in e n qua ntité touj ours 
croissante, a limentait les fabriques de coke du nord du pays et les 
us ines à ga z de nos grandes villes. Les importa tions des P ays-Ba s, de 
la F ra nce el même celles de la Gra nde-Bre tag ne n'a vai ent g uèrl' la 
même importance. 

Les prod ucteurs be lges, moin s favorisés . que les étra ngers pa r la 
navigation intér ieu re, onl perd u une g rande par tie du marché 
national et <loi ve nt de tou te nécessité trou ver des débouchés à l' é tran­
ge r , e n F ra nce nota mme nt. Les marchés lointai ns ne peu vent g uè re 
êt re atteints que par les voies navigabl es mai s les ca nau x de la 
F ra nce, access i-bles à ucs bateaux ne dé pas~<l n t pas 300 tonnes 
n 'offrC'n t pas a u tan t d'avan tage que la navig a ti on rhénane . No~ char­
bonnages n'expéd ie n t qu e pe u de cha rbon par les vo ies na viga bles. 
Quelques a méliorati ons de oos canaux et s ul'lout le g roupeme nt <les 
producteu,·s per mett ra ie nt de t ire r un mei ll e u r par ti de la oavigation . 

S ur les ma rchés loi ntains , nos charbonnages renco ntra ien t la 
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concur re nce <le~ a ll ema nd · dont les bateaux dP. houille tr ansitaient 

de plus e o plu s à ll'avers notl'e pa_p. 
La " Ue r l'e a t ran5fo rmé la s ituati on. Le dé fi cit e n charbon de la 

t, 

Fran ce es t coos idé rab le ; q ua nd les ind ustries auront repris une 
a cti vité normale et a va n t que les cha rbonn ages d u l\o rd soir nt 
r rs tau rés . les impol'tation s frança ises atteindront 40 mi ll ions de 
tonn es par an. La G1·a nde-B retag ne qui e·sayel'a de re pre ndre ses 
expoi'lati ons lointaines de houi lle pou1· abaisser le fret des matiè res 
premi ères importée, ne srra pas en é tal de s uppléer e otiè remeat à 
lï Dsuffi sance de Ja F ra nce . C'est rn Alle mag ne qu ' il faudra che rche r 
du charbon. Ces impol'la ti ons seron t la ré parati on pour la dévasta­
tion des houillères du J\ord et le paiement de ]"indemnité de g uerre. 

Les vo ies nav igables belges seni1•ont plus e ncore ~u·.av~nt la 
g ue rrr a u t,·ansit ve rs ]a France, mais uous pouvons benefi c1er ~e 
cette s ituation, d 'abord en écoulan t en F ra nce nos charb?ns cla~ses 

t l · d o- ·a ii de valeur et e n retenant les cha rbons 111dustr1els 
e a vcs c "' ' . . . 
a l lemands ; ensuite en déve loppant la fabr1 cal1on du coke e n traitant 
des houilles allema udes parfois en méla nge a vec certa ins de nos 

charbons me nus . 
Tel les :;ont les con cl usions de l'é tude s u 1· laquelle nous appeloDs 

l' · d lecteurs et qu i revêtent. à l' heure actuelle, uae atte ntion e nos 
· t ·de' i,able Es i)<'•rons qu'el les seront pr ises eu · très 1mpor ance cons1 · · . . . . . 

é · "d · 1·0 11 11a1· les pou voirs publ ics et les mteresses. s ri euse cons1 era 1 , 

C é cl · t · son he u ,·e a lors que le relèveme nt de notre ette tu e v1en a , . . 
indus trie et la r estauratioo économique du _P_a? s fo nt I obJet des 

1 · · t·o ,i s de nos dirigeants ; fe l1c1tons .M. Delmer de pus vives preocc u pa I v • 

Il b t . . ette o-i•ande œ uvre nat ion ale . sa co a ora 1011 a c "' 
Bruxelles, 23 ma rs HH9.· 

J. LIBER'!', 

Directew: général des Afo1es. 




